
Pendant des mois la résistance contre la ligne THT Cotentin-Maine s’est concentrée autour du Chefresne. Recours  
juridiques, arrêtés municipaux, appels à rassemblement, actions publiques de déboulonnage, sabotages, se sont heurtés au 
mépris et à une répression grandissante. RTE et la préfecture orchestrent de concert les convocations en gendarmerie, les  
expulsions, les interpellations, les assignations en justice, les amendes.

Pourtant la lutte est loin d’être finie, d’autant plus que d’autres fronts se renforcent. Car la mobilisation contre 
l’aéroport de Notre-Dame-des-Landes s’inscrit bien, pour nous, dans la même logique que le combat contre la THT, le  
nucléaire et leur monde.

Alors  que  la  construction  des  deux 
derniers pylônes se profile, que l’abattage du 
bois  de  la  Bévinière  est  en  cours,  nous 
souhaitons appeler à une réaction du même 
type que celle qui  s’est mise en place pour 
lutter contre l’aéroport de NDDL. Face à la 
concentration  des  forces  répressives, 
décentralisons nos actions pour frapper là où 
ils ne nous attendent pas. Attaquons partout 
où  RTE,  Vinci,  Areva  et  consorts  étendent 
leur  mainmise  par  un  quadrillage  et  une 
militarisation  de  nos  espaces  de  vie.  Nous 
vivons tou.te.s sous des THT, près de LGV, 
d’équipements  Vinci,  d’autoroutes, 
d’aéroports,  de  centres  de  stockage  de 
déchets  nucléaires,  de  centrales  à  gaz  ou 
nucléaire.

La lutte contre leur monde de gestionnaires, d’aménageurs, de flics, ne fait que commencer, et si nous désirons 
maintenir la pression partout où ils se trouvent, nous souhaitons aussi éviter de nous épuiser en procès inutiles et préserver  
nos forces. C’est pourquoi nous appelons à exprimer notre solidarité avec les opposant.e.s à la ligne THT Cotentin Maine  
par des actions décentralisées. La semaine suivant le début de la construction du dernier pylône sur le Chefresne ou  
l’abattage du bois de la Bévinière, nous appelons à toute forme d’actions, pourvu qu’elles respectent l’intégrité physique 
des personnes, afin de montrer notre détermination à ne pas laisser cette ligne THT s’achever, à ne pas laisser le monde  
nucléaire s’étendre un peu plus.

La THT est partout car qu’ils prennent ZAD dans leur gueule! 

Ni résignation, ni compromis ! 

Comme ils ne pourront jamais mettre un flic au pied de chaque pylône, 

la THT ne passera jamais en paix.
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